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Parcours découverte dans l’abbaye de Gigny

Petite histoire
de l'abbaye de Gigny

La vie dans l’abbaye
vers 1750

Quel est le lien entre
Gigny et Cluny ?



Pour être admis à l’abbaye* de 
Gigny les moines* doivent être 
nobles. L’abbé* ou le prieur qui di-
rige l’abbaye* est aussi le seigneur 
des terres de Gigny. Il perçoit les 
revenus des ses propriétés.

En 1750 à Gigny, comme dans 
beaucoup d’autres abbayes* de 
l’époque, les moines* ne respec-
tent plus vraiment le règle de 
saint Benoît*, qui organise leur 
vie en commun. Depuis le XVe 
siècle, certains habitent déjà 
séparément dans des maisons 
autour de la place. Les revenus 
de chaque maison, de ses jardins 
et de ses terres, permettent à son 
occupant de vivre et de prendre 
en charge un aspect de la vie de 
l’abbaye* dont il est chargé.

En 1760 l’abbaye* est séculari-
sée*  : les moines* deviennent 
chanoines*. Certains habitent 
alors un appartement dans la 
maison des chanoines. Ils quit-
tent Gigny en 1788.

Regarde autour de toi... Au IXe siècle, 
l’abbé* Bernon a fondé ici une abbaye*. 
Elle a été détruite par un incendie en 
1157 et reconstruite plusieurs fois. 
Ce que tu vois sur la place du chapitre 
(devant l’église) correspond presque 
totalement à l’abbaye* du XVIIIe siècle.

L’église de l’abbaye* est devenue l’égli-
se de la paroisse (église paroissiale*) en 
1789. Elle porte le nom de saint Taurin 

dont les reliques sont conservées dans 
la châsse* placée derrière l’autel. C’est 
pourquoi on trouve beaucoup de re-
présentations de têtes de taureaux 
et de corps de vache à l’intérieur de 
l’église, mais aussi à l’extérieur sur 
des modillons* placés sous la toiture.

Relie le « métier » du moine* (lettre) et sa description 
(chiffre correspondant). La solution est au verso !

  

Tout en restant abbé* de 
Gigny et Baume, Bernon 
dirige l’abbaye* de Cluny 
jusqu’à sa mort en 927. 
Il y fait respecter la règle 
de saint Benoît* qu’il fait 

aussi appliquer dans 
de nombreux autres 
monastères.

Abbaye��  : monastère dirigé par un 
abbé élu par les moines.
Abbé��  : dirige l’abbaye.
Abbatiale��  : église réservée aux 
religieux.
Chanoine��  : religieux qui ne sont 
ensemble que lors des offices.
Châsse��  : boîte où sont conservés les 
restes du corps d'un saint.
Église paroissiale��  : église destinée 
aux villageois (rassemblés 
en paroisse).
Fonder��  : synonyme de construire.
Modillon��  : petit décor sculpté placé sous le bord de la toiture.
Moine��  : religieux qui vit seul ou en groupe en dehors du monde.
Règle de saint Benoît��  : saint Benoît a organisé la vie des moines avec cette 
règle qui indique comment ils doivent vivre.
Séculariser��  : bâtiment qui devient laïc, qui n'appartient plus aux religieux.

Petit glossaire :
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Un moine, un « métier "

Livret offert par le Conseil général du Jura

Partons à la découverte de 
l’abbaye de Gigny.

Grâce à mes informations et 
aux indices que tu trouveras 
dans le village, comprends 

comment on vivait ici en 1750.

Prieur  

Chambrier

Ouvrier

Réfecturier

Infirmier

Chantre

Aumônier

Sacristain

Il dirige les chants et les 

lectures lors des cérémonies religieuses.

Il entretient l’église et son horloge. Il fournit les clo-

ches et les sonne toutes les heures. Il fournit aussi les 

bougies, l’encens, le vin et les hosties pour la messe.

Il reçoit les pauvres et leur fait l’aumône.

Il est l’intendant de l’abbaye*. Sa maison est à droite 

de l’église, quand on est devant le portail de l'église.

Il s’occupe des malades. Il leur fournit le bouillon, la 

viande et le pain.

C’est le chef du monastère et aussi le seigneur des 

terres de Gigny qui regroupent au moins 10 villages.

Il décide des travaux à faire sur les bâtiments de 

l’abbaye*. Il les fait exécuter par des artisans.

Il s’occupe du réfectoire, prépare la table, sert le pain, 

le vin et les légumes.
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L'expansion clunisienne 
à travers toute l’Europe !

Au xie siècle, Cluny et les 
1 500 monastères qui en 
dépendent comptent plus de 
10 000 moines* ! Cluny attire 
les dons des nobles et des 
puissants. Les moines* y 

vivent 
dans une grande aisance. 
C’est aussi l’un des principaux 
foyers de vie intellectuelle et 
artistique en Occident.

Le savais-tu ?

En 2009 et 2010, le dépar-
tement du Jura fête le 1100e 
anniversaire du départ 
pour Cluny de Bernon et de 
12 moines* de Baume et Gigny.

En 909 ou 910, Guillaume le Pieux, duc d’Aqui-
taine et comte de Mâcon, décide de fonder* une 
abbaye* sur son domaine de Cluny. Il confie 
cette mission à Bernon.
Qui est Bernon ? Ce noble bourguignon a fondé 
un monastère sur ses terres de Gigny vers 888.  
Il en est devenu l’abbé*, puis abbé de Baume-les-
Messieurs. C’est pourquoi il part fonder* Cluny  
avec 6 moines* de Gigny et 6 moines de Baume. 

Pour en savoir plus sur l'histoire de
l'abbaye de Gigny :

http://crdp.ac-besancon.fr/index.php?id=1483

Colorie Odon et son verger !



L'abbaye de Gigny
en 1750 

En 1750, les moines* et chanoines* vivent dans l’enceinte 
de l’abbaye*. Celle-ci comprend l’église, le cimetière des 
moines*, les bâtiments dans lesquels vivent les religieux 
mais aussi des jardins et vergers. Elle est entourée de murs 
percés de portes et dominée par une tour de guet. 
Les paysans, artisans et ouvriers vivent dans le village autour 
de l’abbaye*. Ils travaillent pour celle-ci dans les champs et 
les près, dans les forêts et au moulin ou à la tuilerie.

Les deux églises de Gigny en 1750.
Extrait d’un carnet de croquis du début du XIXe siècle.
L’église paroissiale* est au premier plan.

Église de l’abbaye* ou église abbatiale*
L’église de l’abbaye* est d’abord réservée aux moines*. Elle 

est devenue paroissiale* en 1789. C’est l’église actuelle. Le cloître 
devait se trouver au sud (à droite de l'église), mais il a été détruit 
anciennement.

Avant-nef (aujourd’hui détruite)
Espace couvert devant l’église.

Ancienne église de la paroisse (église paroissiale*) (19)
Construite à la fin du XIIe ou au début du XIIIe siècle, elle a 

été démolie en 1774, puis reconstruite puis re-démolie car elle 
menaçait de s’effondrer. La mairie a pris sa place.

Cimetière des enfants (aujourd’hui disparu) (20)

Cimetière de l’abbaye* (aujourd’hui disparu) (8)

Hospice et jardin attenant (22)
Il a été fondé le 28 mars 1435 par Hubert de Chatard. L’aumô-

nier y accueille occasionnellement les pauvres.

Maison prieurale et son jardin (4)
Le prieur, responsable de l'abbaye, vit dans cette maison forte 

qui abrite la prison. Les archives de l'abbaye y sont conservées. 
Une maison du village conserve une sculpture figurant peut-être 
la tête d'un prieur.

Maison des hôtes (détruite en 1760) (2)
On y accueille les hôtes de passage. Les jeunes moines* y 

arrivent après leur formation à Nantua.

Fontaine (19)
La fontaine était à l’origine devant l’église, dans l’enceinte de 

l’abbaye*. À la révolution, elle a été déplacée à son emplacement 
actuel. Retrouve-la dans le village et dessine-la dans le carré à 
gauche de cette page.

Maison du grand-chambrier et son jardin (4)
cette grande maison est celle du moine* qui organise la vie 

matérielle de l'abbaye*. Sur le côté sud regarde le blason.

Maison de l’aumônier et son jardin (2)
La règle de saint Benoît* impose aux moines* de secourir 

les pauvres. Sur la façade, tu remarques une pierre avec la date 
de 1655. Elle devait porter les armoiries d’un aumônier de cette 
époque. Elle a été « piquée » à la révolution pour faire disparaître 
les armoiries.

Maison du réfecturier et son jardin
Il s’occupe du réfectoire, prépare la table, sert le pain, le vin 

et les légumes.

Maison du sacristain et son jardin (2)
Le moine* qui vit ici a en charge l’entretien de l’église et des 

objets du culte pendant les offices (ciboire, calice en orfèvrerie…). 
C’est pourquoi on l’appelle parfois grand-trésorier !

Maison de l'ouvrier et son jardin
Ce moine* décide des travaux à faire sur les bâtiments de 

l’abbaye*. Il les fait exécuter par des artisans.

Maison de l'infirmier
Il s’occupe des malades. Il leur fournit le bouillon, la viande 

et le pain.

Maison des chantres et son jardin (2)
Les chantres habitent cette maison proche de l'église.

Maison des chanoines* (7)
Après 1760, les quelques chanoines* qui vivent encore à 

Gigny s’installent dans cette maison d’où ils partent en 1788.

Cimetière paroissial
créé en 1784.

A-6 ; B-4 ; C-7 ; D-8 ; E-5 ; F-1 ; G-3 ; H-2
Solution du jeu au recto :

I

Les numéros entre parenthèses qui suivent les noms des différentes parties de l’abbaye* sont ceux des panneaux du sentier du 
patrimoine. Suis-le, il te permettra d’en savoir encore plus sur l’abbaye* de Gigny en découvrant le village !
Le numéro de chaque panneau se trouve en bas à droite de celui-ci.
Tu trouveras deux fois la même lettre inscrite dans un cercle sur le plan. Certaines maisons (en bleu) ont leur jardin (en vert). 

Promenade des charmilles
Ce verger des moines* a été 
planté de charmilles. Puis 
il est devenu le champ de 
foire planté de platanes.

La tour de guet

Moulin et tuilerie
A l’extérieur du village, sur 
les terres de l’abbaye*, le 
grain était transformé en 
farine dans le moulin à 
eau proche de la tuilerie.
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L’église de l’abbaye*
ou église abbatiale*

Maison du réfecturier 
(à droite) et du sacristain 

(à gauche)

Maison des chantres

Hospice

Maison du grand-chambrier

Maison prieurale

Maison des chanoines*

Champs

Vergers

Jardins

PrésDessine ici la fontaine 


